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En Russie, on aime dire qu'il vaUI mieu~ voir les grandes choses de
loin. L'tmigration en masse des luifs sovittiques en isra(!l est
certainemenl un tvtnement dans l'histoire moderne. Mais il faudnt du
temps avant que l'on puisse mesurer ses effels sur la sirualion en
Russie, en Isr.!:!l el marne au Moyen-Orient. En auendant, el plus
modeSlemenl, je voudrais exprimer, Il lravers mon exptrienee
personnelle, mes opinions sur ceue arriv~ des luifs sovitliques en
isra(!L

Nous SOrnme$ arrivts en Israël de Moscou. mes parents. mon mari.
mes deux enfants et moi-mêml':, le 26jlllvier 1991. En pleine guerre du
Golfe. Bien sCir, la situation tlllit angoissanle pour nous. Mais Il
l'tpoque, elle l'ttail beaucoup plus en Union Sovittïque car nous
craignionli alors un coup d'Etal et cette perspoctive nous effrayait
encore plus. Pour ce qui nous concerne, notre dtcision de quitter la
Russie n'a pas tté soudaine. en n:lation avec la SÎtuation qui prévalait
les mois prtc6dan1 llOlJe dtpart J'ai e:cnunenct .. y songer en 1974.
aprts avoU"~ mon diplôme de l'Université de Moscou. C'ttail lion
une sombre période pour le pa)'$- Nous ttions au SO"iliCl de oette: grise
et morne Mm Brejnev". nn'y avail pas vraiment de terTt\a" mais il n'y
a~1 SUl'lOU\ pas de liberté. Habi1UClkmen1 on sc souvient avec plaisir
de œ$ ann6es d'univenilt. b lIÔlR:S twent sombres.. Je ne parle pas
du niveau et de la qualilt des tludts. Ils tlaient lrès bons.
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Particuli~rernenl dans mes deux domaines: ftudes çhinoises el
fconomie des plys socialistes. Je parle de l'impossibilill! OÎI nOliS
étions de vivre pleinement comme des êtres humains el sociaux. !IOUS
qui trions jeunes et qui .vions tant soifde nous eJlprimer, de IlOOer des
rdations personnelles et de bien d'Iutres choses. Les activités
politiques flllient inlCl'dilCS .li l'ulfricur de l'Organisation de la Jeunessoe
Communisle.. La ~Nomenklalura" se panIIgeail les meilleurs postes.
NoIre horiZOOl l l'IOU5 ttail~. La stupidill! ~ le cyniSlTC; rtgnail
lua plus haul$ 6chclons du pouvoir. Et nous..llOIIS flOUff1Oll$. Ma plus
proche amie. Svellanl, el moi avions trouvé refuse dans les 1cctuJa
~s larges. dans l'apprentissage des langues et... dans un mariage
pttt:uce.

J'obtins un prix pour mon diplôme dont le sujc1 mil 1. frontiàe
sovitlO-sino-afghane dans k:s montilgnc:s de Pamir. Et pourtant, je ne
pus lrOUVer un IrIVlÎI pour une dur6e au-dell de six mois. La sinologie
Cl: les relations illlCmlllionalc:s d'IUle manib'e gtnEnIe sont des sphàes
fermées IUlI Juifs. Je: IIC pus donc percer la œ~re de secret qui
et\lOure le prestigieux Institut d'éludes orientales de l'acadtmie des
sciences de l'UnivCI$i!t de Mno;cou et qui ttait rauacllt lU ministère des
Affaires I!trangms. Ravalant mon amertume, je me conlentais d'un
uavail moins presligicull, dans une universi~ moins prestigieuse. Je
passais ma lMse en 1982 1 l'Universitl! de MO$COu et devins qualrC: ans
plus tard professeur associl! et directeur adjoint de la chaire d'histoire
6::onornique. Mais cette situation poonant enviable ne pouvait me faire
oublier que la fi1i~re chinoise m'avait l!tl! interdile, L'id& d'l!migrer
refaisait de temps en temps surface.

A celle l!poque, on ne pouvait pas considüer que la socil!té
sovil!lique éwil anti~lIIilc. En lou! cas, la majorill! des gens ne l'éta.it
pas. L'antisémilisme érait steltté.par l'Etat el la bureaucratie, en l!troile
COMoction avec un ressenlimenT gl!nl!ral el un mépris polir la culture el
les intellecluels. Cellc cultun: ct ces intellectuels oll les Juifs étaienl
SOUVent repltsenl&. Et plus nous momioM dans 1'6::helle sociale, plus
mes amis el moi-même nous pouvions observer cet anti~mitisme,lIa
fois plus l!vident et plus humiliant. Alors les Russes autour de nous
finissaient par admeltre qu'être juif ne devail pas être une chose
normale. Il en résultait une altitude: sans doute difficile Aoornprendre
pour un non Russe. Vis 1 vis du plus faible dans la société, le Russe
ressent de la compassion, Ainsi, les Russes ressentaient de la
compassion pour les Juifs. On est loin de l'antis6nitisme. Mais ce
n'l!taîtqua.nd même pu un nppon d'églllitl.

MOll mari, end de dqlu1emen1 d'lJI1 grand oomp\eJle de ml!lallurgie
el moi, nous voulions mugrer. Mais nous n'ttions pas en lJE5ure de
rtaliscr ce dtsir, Mes pamllS et Cl::WL: de mon mari avaient une: position
sociale. Avec~ mugruioo. ils auraient rouI pen:lu. jusqu'au droit de
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travailler. Telles ttai~nt les Itgles du jeu à ce moment-là. Il nous fallail
donc ronger nOtre frein. En attendant, nOtre situation tconomique
comme celle d'ailleurs de la plupan des Juifs en Union Sovittiqlll: ttail
très COrTC<:/e. En Russie. ceux qui travaillaÎellt dur pouvaient ac«der à
un bon standing de vie.. scIon les crllà"e.$ sovittiques boidemllleilt. Pour
notre famille, IVec nos deux enfants, IlOUS IYÎons un appanemertt avec
deux chambres • coucher dans une maison de b banlieue de MO§COIl :
une voiture et II p<lssibilitt d'acheter autant de livres que nous
voulions. Je tiens' le souligner car, • mon Ivis, la situation
«:onomique. rrlme si je ne veux pu nier cene motiVation. n'est pas
parmi les prernib"es raisons qui 001 pclUSk! lb centaines de milliers de
Soviétiques. quitta klll" pays.

L'imponance de la Pereslroïka

Nous avOllS YU aniver la ~"l:a av« soulagement. Surtout à
cause de la libent de la p.esse el de la rmai$$ll"lte' d'une cmaine forme
d'tconomie de mal't"ht. Les Juifs ttaienl tlts engagh dans celte
ouveflure. Mon mari et moi-même, ainsi Q.ue mes 1 500 000
comparriotc:s voyiOlls alOfli 1lOlJ"C avenir en RUSSIe et non pu dans la
patrie de nos ancêtres. Le changemenl dans nos !êles sc fit l panir de
1988 avec une contre-offensive des forces Con$CTValrices, Des idtes
apparaiSSCIII çl et là. Dans la presse. nous avons C()rnmen~), enlendre
des !"tcriminalions hysltriques sur la culpabililt des Juifs dans la
plupart des tvtnements mondiaux majeurs el dans les dtboires de la
Russie. Cela allait de la crucifixion du ChriSI jusqu'à la responsabililé
des Juifs dans la Révolution Russe en passanl plU' la teneur stalinienne.
Il y eut aussi des rumeurs sur des pogroms l l'oçcasion des fêles
chréliennes et de p!"tpaTalion par des fascisleS de liSles de familles
juives l Moscou el dans la plupart des grandes villes, Ce qui ml le
plus incroyable, c'est que parmi les voix antisémites, se trouvaient des
gens de talent, des écrivains et même d'anciens intellectuels dissidents.
Ne parlons pas de la position ambiguë de GortMlChev et d'Eltsine, qui
auraient pu se dissocier de cene ligne: el qui n'oot pas élevé 11. voix.
Puis, il y CUlles massacres ethniques en Azerbaidjan. etI Ollzb&.istan et
des affrontements, ethniqllCS toujours. dans d'auUt:$ rfpublîques.

Dans les familles juives, devant de lels événements,
immanquablement. 1. mémoire collective sc met en marche et tout
revient: l'HoIocatWe, Ie$ pogroms en Russie. tOUS les massacres de
l'histOire du. peuple juif. Alon. les familles ont COI'Ill11CRCt! ), quincr
l'Union Sov~uc. L'ouverture des pond par Gorbatchev et l'0CIr'0i
de visa par Isnl!l aidant, les invnigrants ont COiilli~ db 1989 ),

N'l~ 1992

1",



afnlK:r en ISI1I~1. J'ai choisi moi-même cene destination depuis 1977
mais je SIIÎ$ qu'UIIC bonne partie de mes compatriotes BlinDai! préféré
I!migrcr ailleurs. en Occident. sunOUI aux Etllt-Unis. De 71 000
6nigranl.$ en 1989. on eu p~ ~ 184 000 en 1990. En d6ccmbre
1991, on a eu 100 000 inunigranlS de plus. Considérons qu'au dalul
1992, presque 400 ()()() Juifs sovittiques auront lueinl 1Sf3i!1. C'est un
motlvemcm e:urlOfdinaire oil c'est le choix personnel qui. surtOut
joué. Je veux dire que ce n'était pu vnimenl un mouvemenJ
communaulaire. Les Juih SOVit!lîques ne sonl pu orlllni$é en
COffimunlUll! culturelle ou par quanier. Comment .urions-nous pu
"être? Nous avions si peu de mitions juives tullLlll:lles el encore
rrDÎn$ de traditions rdigîeuses.. On ne m'a jamais parif il la maison du
sluiban ni de la PiqIX: juive.

Cette 6nigration de masse est accueillie en IsnlI .va:: des atletlteS et
des $l;fItîmenu trb complc..es. Ce qui domine: c'CS! cel opair d'un
renfOlcemenl b::onomique du pays et sunOllI dbnogr:apbique face lU
rmmdc anabe.. Mais il y • aussi lIIIe appItbension duc: au fail que la
masse des immigrants est vue corrunc intligieuse et non sioniste.
Certains .ppr~cient le fait que la plupan d'entR eux sont des
Asht~nnes,d'aulTeS le regrettern. Mais cene irM1iy.nion est poneuse
de promesses pour le paY5 car les nouveaux arrivants ont un haut
niveau d'6iucation. Le taux de dipl~ de l\miY('rsit~ est uts ~Ievl!;

chez les adultes, Ils ont une exp6ience professionnelle dans l'industrie.
l'&lucation, la tmdccine, la science, la cuhure et les ans. S'ajoute 11. cela
une ex~rience non négligeable pour Israel: prb d'un tiers de$ aduhes
ont un entrnîncmcnl militaire et un rang d'officier, Par exemple, mon
père est capiUlille d'infanterie. Mon mari cst lieutenant"'Chcf dans une
brigade de tanks. Moi·même j'ai fait de la traduction dans le domaine
militaire. Les femmes enseignantes, elles, Ollt toujours reçu une
formation comme infinni~resde guerre.

L'Aliah eSt un lourd fardeau a:onomique pour Israel. Le pays doit
loger les immigrants, leur trouver du travail ct pour ~la, procéder il. un
grand travail de requalification professionrlClle ou de recyclage dans
d'autres branches de ra:onomie. De plus. nous sommes arri\'6 sans
aucun capital, compll:tement dl!;munis, Le rouble n'l!;tant pas
coovatible, nous avons abandonné touS nos biens en URSS, Ici, notre
vic d'immignnlS est ab diffICile. Beaucoup de familles ne mangent de
la viande qu'une fois par semaine. L'011 marche souvent l pied car les
transpon sont chel'5, Cependant, noU5 aviOlls l'habitude de vivre
modc:5tement, L'Agence juive donne une somme d'argent l notre
arri.'6c qui poumait nous aider à vivre - dlîr:hcmcot _ pendant \ID an
si ce n'~il1a vie cbàe CI surtoIJIle prix des loyef1 des appartements
en progreuion COOSlante depuis rmiv6c en masse des Sovîb.iqœs.
Les loyers Ollt trip~ depuis 1989, 0... reproche souvent aux OOUVe&UX
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arrivants de ne pas être tr~S sionistes mais il fallt croire que les
propri~taires juifs en ISllll!I ne Je som pas beaucoup non plus... Cetle
difflCuhf de vie ott chez les immigrants bc:aocoup d'impatience, mais
parfois allSsi dll ~sespoÎT.

Une immigration différente

Mais lsfa!l a une grande CJtp6 ience de l'immigration et je ne peux
pas oubl>cr que les pmnib"es vagues dïmmiplion juive en PaIcsrioe
venaient de l'Empire russe. Celte dcrniêrc vague est Il plus ÎlllPO"WllC
en provc:n.ance de celle rigioo mais c'cst aussi la plus grande d'une
manière~. Et aujourd'hui, un 15r1Toflicn sur dix est d'origine
sovitlique. La plOportion risque d'augmemer avec une agpsvation
d'ailleurs probable de la situation b:.onomique et politique mais aussi
ethnique en Union Sovîttique. La vague pourraI! alol'$ alleindrc le
million d'irnmiJnlllS d'ici lnlis ans. Beaucoup de candidats au dEpan
om leur dossier pm ct peuvent partir s'ils le désirent l tOUt moment
Leurs bagages sont pratiquement faits. Ainsi cc n'est pas
essentiellement la capacit~ dïnl~gra{ion d'Isra!!l qui VI d~lCnniner

l'Aliah mais ta sitLJation interne l l'Union sovi~tiqllC, Si celle-ci
s'amtliore, l'Emigration se rEduira très sensiblement Mais all moindre
pressentiment d'un coup d'Etat, par exemple, les gens afflllCronl de
nouveau de crainle d lIne guerre civile ou d'une fermeture des
frontil:res,

Les annEes soiunte dix avaient connu une premil:re vague
d'EmigrEs en provenance d'Union soviEtique. ( ... ) CElait une
immigration plutÔl originaire d'aub"es rtpubliques que la Russie ct d'un
niveau social moins ElevE, Parmi ces irnmigrnms, il y a bicn sûr dcs
exceptions. Le regrellf Michael Agurskii, professeur à l'UnivCT1itE
hl!bnïquc de JErusalcrn, ~tait un gmnd imdlettucl CI un dfmocrale. Il
Etait membre du Parti II1lvailliste ismElien.

Politiquement, l'EmigratiOIl des ann6es quab"e vingt dix est moins
replite sur elle-même. Il n'est pas sür comme 011 le dit !lOUvent qu'die
s'uprimcr1. par un VOle de dEni de ce qu'elle 1 connu prtc6lemmcnt en
VOlant elle lussi pour les panis de droite conunc l'ont flil les
immiJnllts des ann6es soiJWIIC dix. Ceux-<:i SOfUIÎent de l'm Brejnev,
d'un cOIl.lIunismc f&xJa.l, lvec une fone révulsion p;lUI" l()l,lt cequi 1cur
rappelait Il gauche. Nous, nous avons connu l'he Gorbalt:hcv et unc
ouvenure de d~mocratîe li partir de 1986 dans laquelle nous nous
sommes engouffrb. Peu de nouveaux înmigranu iront vCT1la gaucbc..
il moo l'IiI. Ils adopteront plutôt des positions lîbb1lles ou ccntriSICS.
La douche froide de la vie chàe. 11 met!! des JlOS'C$ de tnvail dans les
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spM:res qui som habitucllement les leurs ne devraient pas les paLISser
dans les bru des panis de droite actuellement au pouvoir. Mais il est.
bien sûr. difficile de le prtvoîr. Il sen imtrcssant de voir combien de
nouveaux. immigrants luront vOIt pour le Parti travailliste lUX élections
'tgislarives de l'llllntc pnxhaine. Aplh une p&iode d'~tIIûon. je
crois que les Juifs sovil!tiques VOlefOl'll pour des partis hbtnulI. cl
oenlris&cs. Ces partis n'cxiSlelIt pas. ils participeront sans doutei: leur
création.

Quelle innucnce luront les nouveaux immigrants SUT l'aspect
n:ligieux de la socittt ? n y • de grandes crainteS dans les milieux
religiewL: en 1_1 qui voieln arriver ces centaines de mill~ de gens
sans la moindre: 61l1C1tÎoo rdigieuse. On aurait Iort de cm~ que les
Soviftiques $OlIt antirelig>C:ux. Ils 0111 vu les dfa! pcrvcn sur leur
~lt d'une absence de religion: manque de valeurs moraJcs; cynisme
Cl: dfrbiontion de 1. vic familiaJc. Je De veux pas diœ qu'ils SCfOOI
uùr& par 11 religion. qu'ils voteront pour des partis relipew:. et eucoo co
rroins qu'la soutiendront l'aunbution de budgets trop importants pour
ces paros et leurs ÎnSlitutions. (La 5ituation 1CllIe1ie dans ce domaine les
choque beaUlXlUp). Mais rOD peul ima.gîner quïls powuienl flJl: ilIla
base d'un mouvement de "uformc" du judafsmc. C'est aussi Il
['ex.pression d'une altitude libtrale et tenaille.

Comment les nouveaux anivanl.'l von! se simer par rappon au connît
isratlo-arabe ct inOucncer le processus de pal~ est difficilemeRl
prtvisible, Tout d'abord, rappelons qu'ils arrivent d'un pays à
ldbllogie imptrialiste où le faible se rend, oille fon prend CI an~c. A
côtt de cela, les Russes autour de moi sont ISSC~ effrayts par la
petitesse gtographique d'Israël. Nous venons d'un pays si grand.
Même avec les territoires OlXUptS, Isral:l est plus petÎl quc le "Grand
Moscou" ! De plus, ces gens ont une e~pbience hIstorique de l'échec
de Il division de IJcrlin, de deux Vietnam. Aussi, p?UT eux, même si
les situations sont difftremes, les dtcisions de parution n'ont pas très
bonne odeur. A;oute~ l ccIa l'impact nl!gatif du terrorisme arabe contre
des civils: les attiques au COUteau' les jel.'l de bouteilles ava:: cc nom
familier de "cocktails Molotov" contre les voitures. Ccci me fait croim
qu'ils ne seront pas nomtreux à rejoindre lcs rangs des organisations
telles "La paix maintcnanC ou au!TCS de cc genre. Mais d'un autre côtt,
les Juifs en URSS sont habitu& l vivre dans un environnement
rmltinational Ct même l une eenainca~ de tension ethnique
dans laquelle ils se meuvent ava;: prttaution. Au touI, ils SOIIt en
faveur de la paix, IlUIÎS d'ullC paix prudente, durement ntgociœ COIIIR:
des pnnties intcrnationalcs COlIVaincanleS. Quel scnit leur pancna~
prtr6t pouT de telles otp:ïations ? Difficile de le dire. A lD)ll avis..
plutôt: un Ukoud ui0d6i.

Les Juifs sovi~)qlJCS SOIIt ash.ktnaus et «ri est encoœ un aUIR:
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aspect de la questÎoo. Depuis le dtbul de celte immigration massive il y
a U"Oi$ ans. les Juifs ~pharade5 on! g~n~rJ.lemenl manifcsl6 peu
d'enthousiasme pour celle immigration. Des rabbins stpllarades ont
mis en qlleSlion la pureu! JUÎve des nouveaw; immigrants. Le ministre
de rInu!gration. rcligicull sl!pharade. Itthak Peretz. a même
publ.îqllC:mcnt ~lart qu'un tiers des nouveaux amvants aaienl russes
011 uknîniens mais pas juifs! Une proponion. l mon l'lis totalement
fanlaisiue. Cc:nains journaux se plaisent .. palleT du b.aJ; niveau de
mcn}e et des inclinations.llla dêlinquance des Juifs scMf6qucs. (Leurs
déclarations ont tu! publiquement rffulfes par le ministre de la police
Roni Milo). Des Sfpb&rades isJatlien$ se 5OIl1 mbne rendU$ en Union
sovil!liquc pour tenter de dissuader le IOllvernement ct \c.s
communaulfs juives de~~ cme 6'nigruion. Au cas 0Îl cclk.çi
alteiodrait un million chns les proclu.ine$ ann6es, les sociologues
isratliens~l une aggravation des relalions inler-eormwllluf.&ires
en Isrxl. Maisj'~ bCIl1COUp en la capaciu! des Juifs $OY~
qui 001 IOUjours vkll dans un environ~nl rnulticonvnunautain: à
ttabliT les meilleurs rapports avtt leurs compatriotes en provenance des
pays arabes.

Une des autres caracltriStiqucs des nouveaux arriVln15 est leur
semiment chaleur1:ux "is à "is du JllIYs d·origine. ren "eux pour
preuve les proJ:f'llmmes du service en ruS$( de la OOio iSiUlienne ;
douze heures sont consac~ à la ~ie et aux chansons russes. Les
infonnalions sur ("URSS sont commem~s IVe<: compn!hension et
compassion. Je me rappelle un programme dans lequel on demandait li
un étudiant COlnrnent il sc sentait en Isra~l. Il a n!pondu : "Bien.
L'Université hébraïque'! Exccl1em. Les gens du kibboutz où j'ai appris
("hébreu étaient trh sympathiques". Ensuite, il fait une pause ct il
ajoute, la voix émue; "En rêve, je vois souvem Samara" (ville sur la
Volga, d'oo il viem). Beaucoup ont ce sentiment Ils pensent qu'ils ont
eu raison d'émigrer vers Israël mais ils onl en meme temps de la
nosl.algie poU! le lieu où ils Ont vécu et qu'ils ont quitté, Les Russes
sont ~$ attllcllés k leur langue et à leur cullure. Les nouveaux
immigrants ont c1'té une presse en russe: 22 journaux ct deux
mensuels, de même quellusicurs troupes de lhéilrc en NS$(, Le fail
mérite d'ltre soullgn . C'esl la premi~re fois qu'une Vlgue
d'irnmigran15 en Isral!ltente de sauvegarder sa propre culture et, d'une
certaine mani~re, son lien a"ec le pays d'origine !Out en s'intégrant
dans le pays.

Je ne: crois pas que l'hi$lOire des rapports enue les Juifs et la Russie
sc terminera par un Ofpan massif de tt$ derniers de cc: qui 1 étf
longtemps 1cur JllItric:. Je ne le crois pas et je ne le souhaite pas, Et
j'esptre aussi qu'lsral!l $ttlI parmi les pays qui aideront la Russie: à
tenir sur ses pieds. Qumt aux Juifs TU$5tS, nul doute qu'ils SCTlMlt d'un

H"1 Hiou 1991

11;7



appon con5id~rable el positif pour Israêl. Cependant des difficultés
nous allendem. Le pays a devant lui quelques ann6es crès difficiles,
ceUe5 de l'in~gration. Si les lIdulte5 om be.iocoup de mal 1 trouver \eur
place, leurs enfan15la trouveromccrtaînemenL
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